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				La Californie

				Vénérée par les uns, détestée par les autres, la Californie, terre des extrêmes et des extravagances, ne laisse certainement personne indifférent. Véritable concentré à la fois du pire et du meilleur de l’Amérique, cet État mythique de la Côte Ouest américaine a su faire rêver des millions de personnes depuis des générations.

				Situé sur la côte ouest des États-Unis, le Golden State possède depuis sa fondation une force d’attraction incommensurable, comme nul autre territoire dans les Amériques, voire dans le monde entier. Pionniers, chercheurs d’or, grands poètes, chanteurs, acteurs et sportifs s’y sont retrouvés au fil des générations pour y faire fortune, devenir célèbres, refaire le monde, y trouver l’amour ou simplement pour profiter de son climat clément, et ont fait de cet État une véritable légende à qui le cliché de terre de contrastes sied fort bien.

				Le territoire de la Californie, qui adopte la forme d’un boomerang lancé vers l’Asie, s’étale du nord au sud depuis les immenses forêts de pins de l’État de l’Oregon jusqu’aux terres arides du Mexique, et d’est en ouest des montagnes et des déserts de l’Arizona et du Nevada jusqu’au majestueux océan Pacifique, qui lui offre plus de 2 100 km de littoral. L’océan exerce d’ailleurs une influence importante tant sur le mode de vie de ses habitants que sur son climat. Aucun point de son immense territoire, plus vaste que l’Allemagne, ne se trouve à plus de 400 km de la côte. Depuis les années 1960, la Californie constitue l’État le plus populeux de l’Union avec ses 36 millions d’habitants, soit plus de la population totale du Canada (33 000 000), auxquels viennent s’ajouter environ 200 000 immigrants chaque année. Un Américain sur huit habite cette terre mythique, dont un tiers dans la seule mégalopole qu’est Los Angeles.

				San Diego

				Berceau de la Californie, la ville de San Diego exerce depuis quelques années une attraction sur la tranche plus âgée de la population du pays. De nombreux retraités aisés, attirés par sa qualité de vie et son climat, y ont élu domicile. Sécuritaire, moins chère et moins polluée que Los Angeles, San Diego offre le modernisme d’une ville prospère, dans un décor ensoleillé de plages de rêve.

				Le quartier de Gaslamp, baptisé ainsi en raison des réverbères à gaz qui bordent les rues encore aujourd’hui, est sans aucun doute le secteur le plus en vue de San Diego. Il s’agit d’une zone historique qui s’est développée autour des années 1870. La majorité des bâtiments ont été construits entre la guerre civile américaine et la Première Guerre mondiale. S’y trouvent certains des plus beaux exemples d’architecture de style victorien.

				Le Maritime Museum, un musée des plus intéressants, se compose de six navires. Les visiteurs circulent de l’un à l’autre pour explorer diverses facettes de l’histoire maritime de la région. La visite du Star of India permet de se familiariser avec un véritable bateau du temps des grandes explorations : construit en 1863, c’est le plus ancien bateau encore en activité au monde. Les visiteurs se dirigent ensuite vers le Berkeley, construit en 1898 pour servir de traversier sur la baie de San Francisco. Il abrite une exposition intéressante portant sur divers sujets liés à la riche histoire maritime de San Diego : les premiers explorateurs, la chasse à la baleine, l’industrie du thon, le rôle de la marine dans le développement de la ville. Le prochain bateau qu’on visite est le yacht à vapeur Medea. Construit en 1904 en Écosse, il appartenait à un aristocrate qui s’en servait comme bateau de plaisance ou de pêche. Il fut converti en navire de guerre pour être utilisé à des fins militaires durant les deux guerres mondiales. Fabuleux trois-mâts de 55 m, le HMS Surprise, une magnifique réplique d’une frégate de la marine britannique du XVIIIe siècle, fut notamment utilisé comme décor en 2003 dans le film Master and Commander: The Far Side of the World, réalisé par Peter Weir.

				Le Seaport Village, un agréable complexe commercial situé au bord de la baie de San Diego, regroupe boutiques, restaurants et centres de divertissement. Des bâtiments inspirés, dans leur style architectural, par les petites maisons de pêche abritent divers commerces en plus d’un magnifique carrousel datant du début du XIXe siècle. Il est agréable de suivre les allées pavées qui entourent les commerces et de se laisser aller aux plaisirs de la découverte. L’ensemble est enjolivé par des étangs, des lacs et des fontaines, sans oublier les musiciens et artistes de rue qui s’y donnent en spectacle.

				Le San Diego Coronado Bay Bridge s’étale fièrement dans le paysage de la ville avec son imposante structure dont le point culminant atteint près de 65 m. Construit en 1969, ce pont de 3 km relie le centre-ville de San Diego à Coronado Island. Les piétons et cyclistes n’y ont pas accès et doivent prendre le traversier. L’historique Orange Avenue est la rue principale de la ville de Coronado Island. La beauté des édifices est remarquable. Les marchands et la communauté travaillent ensemble à préserver le cachet des bâtiments. L’Hotel del Coronado est décidément le centre d’intérêt de Coronado Island. L’hôtel, reconnaissable à ses façades blanches et à son toit octogonal rouge, est tout simplement fabuleux. Son style architectural unique atteste que son concepteur était spécialisé dans la réalisation de gares ferroviaires. Les chambres ont conservé leur cachet d’origine, bien qu’elles aient été rénovées au goût du jour. Coronado Central Beach s’étend le long d’Ocean Boulevard. Bordée au nord par la station maritime et aérienne de l’Armée américaine et au sud par l’hôtel historique Del Coronado, il s’agit d’une des plus belles plages de toute la région. Elle donne directement sur l’océan Pacifique et est bordée de splendides demeures. La vue y est unique. On peut y voir courir tous les matins à 7h les officiers de marine. Au sud de l’Hotel del Coronado, à marée basse, apparaît la coque de l’épave du Monte Carlo, un bateau qui a fait naufrage ici en 1936.

				Le climat paradisiaque de San Diego

				On dit que San Diego a l’un des plus beaux climats aux États-Unis. Que la température est toujours confortable près de la côte et jamais trop chaude ni trop froide. Qu’il n’y pleut pas souvent. Que le taux d’humidité est bas. Qu’il y a du soleil en abondance… En effet, la ville de San Diego, située entre le désert et l’océan Pacifique, jouit d’un climat paradisiaque.

				Doux, sec et ensoleillé, le climat méditerranéen de San Diego est très agréable et rarement étouffant. La chaleur estivale et le froid hivernal sont atténués par les vents marins venus du Pacifique. Malgré tout, on peut se faire surprendre par Dame Nature : même si le ciel est bleu et que le soleil rayonne à 15 minutes de la côte, il est possible qu’à la plage il y ait de la brume (surtout en mai et juin), du vent et une certaine fraîcheur.

				L’Old Town San Diego State Historic Park recrée la vie durant la période mexicaine et les débuts de la mainmise américaine sur les possessions mexicaines, soit entre 1821 et 1872. Le parc s’étend sur six quadrilatères et renferme pas moins de 20 bâtiments historiques reconstitués ou restaurés. Plusieurs de ces maisons appartenaient à de riches et influents Mexicains. Elles servent aujourd’hui de musées, de boutiques et de restaurants.

				San Diego offre une attraction qu’il ne faut pas manquer : les Old Town Trolley Tours. À bord d’un ancien trolleybus converti en autobus, un chauffeur raconte l’histoire de la ville. Il évoque une foule d’anecdotes et de faits humoristiques. Le trolley refait constamment le même trajet et fait de nombreux arrêts, notamment à Old Town et au port de San Diego. Il s’agit d’une agréable façon d’avoir un aperçu général de la ville et de son histoire.

				Situé à quelques minutes du centre-ville, le Balboa Park est un grand parc municipal qui renferme des pistes cyclables, des sentiers pédestres ainsi que des espaces de détente et des aires de jeux pour les enfants. Ses principales attractions sont cependant ses 15 musées et son zoo de renommée internationale. Le parc porte le nom de l’explorateur espagnol qui, après avoir franchi l’isthme de Panamá, découvrit l’océan Pacifique.

				Situé dans l’ancien pavillon de la Casa de Balboa, le Museum of Photographic Arts, dédié à la photographie et au film d’art, s’est imposé comme un des plus intéressants du genre à travers le monde. Une occasion unique de voir réunies les œuvres des plus célèbres photographes et cinéastes.

				Le bâtiment suivant abrite le Reuben H. Fleet Science Center. Sorte de mélange de centre de divertissement et de musée des sciences, le Reuben H. Fleet Science Center offre un environnement de haute technologie stimulant. Il est sans aucun doute le préféré des enfants, petits et grands. Le SciTours Simulator Ride par exemple, un simulateur acquis par le centre, entraîne le visiteur dans un voyage dans l’espace des plus réalistes. C’est aussi dans le Reuben H. Fleet Science Center que se trouve le premier cinéma Omnimax en forme de dôme.

				Près d’un demi-million de personnes visitent annuellement le San Diego Museum of Art, ce qui en fait l’un des plus fréquentés au pays. Consacré à l’art de la Renaissance italienne et à l’art baroque hollandais et espagnol, le musée présente également des peintures et des sculptures contemporaines.





OEBPS/cover.jpeg
La
Californie

en ore

Texte
extrait du guide %

Vi

£=>

ULYSSE





